
En Corée, l'orphelin reste en deuil pendant les trois ar qui.
suivent la mort de son père. 11 revêt une robe spéciale, se coiffe
d'un immense chapeau de paille et, chaque'fois qu'il sort, se.
couvre la figure d'un voile. Ainsi équipé il devient en quelque
sorte inviolable, a droit au respect de tous et nul ne peut lui
adresser la parole.

C'est revêtus de ce costume que les premiers missionnaires
catholiques se sont introduits en Corée et, grâce à ce subterfuge,
ils ont pu, pendant quelque temps,.séjourner dans le pays sans
être inquiétés.

Une courte description, maintenant, de la cérémonie des funé-
railles, telle qu'elle se pratique dans ce pays.

Le défunt est déposé dans un cercueil assez semblable aux
bières dont on se sert en Canada. Ce cercueil est placé sous un
catafalque orné plus ou moins richement qui est transporté à
bras au cimetière. Une fois le corps inhumé sous un tumulus
devant lequel se dresse un autel en forme de pierre tombale, le
prêtre boudhiste qui accompagne le cortège, s'empare de l'âme
du défunt, l'enferme entre deux tablettes en forme de portefeuil-
le et remet le tout à la famille. Celle-ci place le portefeuille et
son précieux contenu dans un catafalque de petites dimensions
et tout le monde reprend le chemin de la maison. Mais en route
les esprits malins pourraient s'emparer de l'âme du défunt.

Pour éviter cette catastrophe, un homme vêtu d'oripeaux étran-
ges et le chef recouvert d'un masque grimùaçant, marche devant
le catafalque en poussant des cris terribles.

Les démons n'ont garde d'approcher, et Pâme du défunt peut
arriver sans encombre jusqu'à sa demeure où, toujours empri-
sonnée dans son portefeuille, elle est soigneusement déposée en
lieu sûr.

SIMPLES NOTES SUR LA VIE DE SAINTE ANNE

Malgré l'illustration de leur origine, saint Joachim et sainte
Anne menaient une vie modeste et retirée dans'la plus humble
de leurs maisons, celle de Nazareth.

Mais vingt-ans f'étaient écoulés depuis leur mariage, tous deux
avaient atteint un âge fort avancé et leur unien menaçait de rester
définitivement stérile.
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